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minlets de patates tic choix pour semience et plusieurs autres sortes de
graiiîs et dl., graines.

Les3 gens d'encouragenît petir fuiri beaucoup de bennie et de boit
beturre.

Mous auitons itmôt la, visite d'-au llef'vsstur dte 'u<nrre et d'ai,
:lutte conféreuiier. Enfin :toits avons mille et gla purojets d'ai inélioratlieai
ýuir le aiîtier qui se mn-1'romt âbonne fin si l'entente continuil régfner
1-Urin io 11 etliens aVUns tut lieu de Croire queQ Cela cunttimuler;% à eti
pue pair notre dernîière séance qui a eii lieu le ptreier diinnebu' do

a"iti llrvzque toute la paroisse y étist. plusittirs lettres de félicitations
et d'cil vouîraigceîî'.n ont 6t0 laits par M. le curé, présidenît, et quoiqu'il,
W.y avait pas dec conférencier étranger la diecusAion j été assez animée
et des résolutions importantes ont ét6 adoptées.

Le qinze (le ce mois nous avonis célébré la fète de notre patron,
:;atiit Iri1dore le Laboureur. Le x<'véreiîd M. D'Auteuil, prenmier curé
de cette paroisse, a célè4bre l'office divin et a donné te sermon de cir-
conistance. T'oute la plaroisse y cii pour remercier Dieu dc sa piro.
sectionl et demander à notre protecteur spécial de nouvelles faveurs.
Rlien dus plus iniouvnmtit qut: de voir ainsi toute uîic paroiseugenoulîlée
aui piied des saints autels demander Ji protection du ciel sur los tra.
vous des semsailles. Lo révérend M. tuci nous racontat les Vertus
de saint Isidore et nous enseigna. coninent sanictifier notre intvu1 et
glies sueuirs.

lleturenll, mîille fois heureux, cçus (liai sauroint Ifl5ttte onu pratique
«:,s bons conseils. UN %S>O-.Ik gags CiSiCLE.

Cercle agricole de &Sciic* 21hérèse'-Diniuichc dernier, le 7 avril
;à (1n lien lause ais.iblée des membres dii cercle agricole due Sainte-
Jliérsu?.

M. F. Diuii occupait le fauteuil présidentliel, M. le notaire Ger-
îîmaiîî ]agissait comtaie s9ecrétaire.

X. l'abbé Lacasse. zàiisioiiîlluirie, qui est à préciser uae retraite
dans la paroisse, porta la parole et félicitai les memoibres de l'heu.
reuse idée qu'ils Cureit de former ce cercle si avantageux pour
les cultivateurs.

M. J. l.l in lstituteur, ilures les inibrei par une cntité.
lîcOju suir les enigrais qui amiena nue discussion des plus anlimées.
31. Achîille Jolv, bachelier euE mnédecine vétériniaire de l'école

e u Montréal, (lui se trouvaîit parmni l'auditoire fut présenîté
:umembres du cercle par M. l*abbé ChaTlebois, curé de Saite-

'Iirs.avec prière d'adresser la paurole.
M. Joly accepta de bonine grâce l'estimable inivitations. et choisit

l-oir sujet lîyiievétéringlire si avntag~euse pour l'animal
d.uiiuestiîjuie: il parla des quantités d'aliments qu'unî ailiiial devait
icevoir journuellemaent, enifini il termuitia par uala aperçu très élaboré
ýzUr le's conditions et les formes de structure du bon cheval trot-
teulr.

Les renseigniementts qlui nous ont été founis par le représentanit
dlu Bourgelat, ont été do nuature à fâiraý coinppreudre aux Cultiva-
leurs l'avauitaie qu'il y a de requérir les services d'uîî homme
I.ratique ca i lart vètérnairai et chuaqute cercle ag-ricola doit se
inettre oni rapport continu avec les écoles 'eéériwàires euxi mêmes
aiiî d'obtenîir des reniseignements do granîde valeur, danîs l'intérêt
de J'avancemenut et du progrès agricole.

Voici le résuni6 do la cûnlt<,rence donnée par M. Datuirc
dans la tjéanoo ci-haut mentionnée:

M1. le Directegir, M! le >r<!sl, Metsictirs,-Comnie le cercle nagri.
Ce!e ICI n'est qu'à sois début, avant d'entrer dans des détails pra.
tiques, je mie permnettrai encore une fois de faire quelques remarques
zur la formation des cercles agricoles Je mac pose ces trois ques.
tions-ci . Quels sont ceux qui doivent assister auz séances dou
cercle ?

Quel %onit les devoirs de ceux qnt'assisteiit au cercle ?
Quels Bolut les fruits qui récomnsenît les membres véritables

d'gag cercle florissanuit?
oit lpeut diviser en trois classes ceux qui doivent aissister au

cercle. D'abord ceux qui cultivent bien et génésralement on n'a
pas- besoin de les inviter. L'énergie et le bons senîs qui les ont
fiât entrer dans la -voio du progrès leur font aussi voir tout l'avau.
tive qui résulte de la discussion agricole eutre homme pratiques
tet conniaissants.

Je suis hecureux de voir dans cette assemblée des cultivateurs,

comme votre diguýte président, M. Yre. Dioni, et le Révdl. X Luboiité
:igroîioii remarquable, dont la réputaition i 'étend à toute la pro.
vinîce. Quel bel ceemple I Ceux uui culiventm déjà ljieii,lout cii avait-
ç,îit euîx-mêtmes danîs la bonite voaiefont ui acte paîtriotique et Cliré-
iiî eii venlant an cercle:ý Patriotique un ce z'eii que, dauns uni
pays u'-ricole comme IL, nôt5re, ils couttribnicit au bieni -éméral de
leuirs Colicito3 eus par les Colituaisgaîtscs qil'ils r,ýpaiiuît aI-ttiii:
<l' eux; chrétien eîi tlonitait, l'exemple dii travail, de l'écontomie -t
d'une Conduite régul ière

.Et il est assez sinîgulier de dite que ce sonît eux qui cultivent le
mieux qui géralcîiiexit profitentî le plus des idées nouvelles qui
nissetnt au cercle .

t-g seconde classe se Comtpose de ccu:c qui ieraionst curieux de
*s'orcontmnent s'y piîienîîît ceux qui rétisi'citt bien ea agricul.

ttre, cette curiosité est satistitie aut cercle puurcciIu'ils peuvenit
obtenir tous lea enseignements donX ils ont besoinu soit des Xti
vatteurs intelligents qui P'ont formé, soit par le moyen de confé.ý
reliciers, soit enîcore et surtout e'n s'adressarr au directeur de p'ut.
gricultiire M. Ed. A. Biariiarz qui est comme le pôrc de lua granide
fiamsaille «.gricole. il fouît savoir unt peu avec quelle sotllicitude
M. Btarntard s'empresse dle réponidre si toutes les questionîs qlui lui
souit liaites, lui qui ut sacrilié si généreuisement la plus grantde partie
dle ses revenus au bien giétlde ses Compatriotes, soit par des
expéèrienîces, (les études, Ldes essais, des démarches, des coniférences,
des articles de jourtnaux, enflin par tous les moyens possibles, et
cela dants un temnps où, il taîitt le dire, la graude mtajorité des cul.
tivtours; croupissaientt danis c.teroutineo airreuse qui a souvenît
jeté de l'ombre sur la belle réputtiin du peuple canîadicen, enivi-
atblt d'ailleurs soau tous les aettres rapports. Tout tultivritear
doit tenuir as honnîeur de recevoir svrajournal d'agriculture, des préfé-
iclîce s'il le faut ail journaul politique qui le plus souvenit ît'a d'autre
but que d'imnîlauter l'esprit de parti aux dépents même de la vérité
quelquefois, ce ui rend Ils masses inicapables do rendre justice
A, ceux qui omît fait le pays ce qu'il est aujourd'hui. Tous ceux
(lui omît fait dla bieu à leurs compatriotes méritent qu'on leur eii
donneu crédit; quelque soit le parti auquel ils appartiîennenit.

La troisièmle classe se composo de ceux qlui cultivent mal et
qui le plus souvenut ont utne grande opinion d'eux-même: ils savent
d'avance, disetnt-ils, tout ce qu .oii va dire au cercle; s'ils rèus

sissenit moisis que leurs voisinis, alois i;& depeuud du terrais), du
beau temps, du mauuvais temps, de ci, de ça jil-, veut feronut croire
que tout, ce que le journtal publie est impraticable, que c'est uit
journal bâti par des avocats, enfini <lusis-jeC? Si ces gens-là,
ètaýeut aussi iigèltieux à trouver des msyens de réussir qu'ils le
sont à trouver des moyens de croupir dasla routine, ils devien-
ilraienît bicittô t des homumes exemp lai res 1 Et il s'en faut qu'ils le
soiemnt! vous le savez. Ceux qui disent que la Cercle ne tieandru
pues devrait y assister ponl)- qu'il tierse I C est le seul moyen.
Et je dois vomis féliciter ici de commenceer avec u aussi gra:.dl
nombre du personines. Il faut avouier qu'avec le zèle que dcploie
M votre Directeur, il serait difficile de aie jias arriver au but.

Les princeipauix devoirs des membres du Cercle sont de donner
l'exemnple du progrès, chacun dais la mesure de ses forces; de
faire aimer l'agriculture alux Jeuntes gens; lie parler toujours de
leur ptrofession qu'avec la dignaité qîî'ellc mérite ; se faire les
apôtres du cercle cri enigageant leurs voisins à on faire partie ; àl
faire dornner si leurs emmfanmts, garçons et Filles, unie intstruction plus
est rapport avec les besoains généraux du cultivateur : il ya déjà
lonigtemps q<u'on dlit ceci, et je nse sache pas qu'on ait fait grand
chose eii ce souts? ils doiventu aussi se purocurer des livres qui
traitenit d'agriculture et profiter des coniscils qui leur sonît couive-
nables. is doivent enfin mériter le respect qu'onie in anque pas
du renidre .1 l'homme de bieni.

Les pmrincipaux fruits sontl, 1 La satisfaction d'avoir fait uit
travail intelligent et utile. 2 Les profits que rapporte une cul-
ture llnkdente et perfectionnuée. L-à satisfaction pour les parents
do voir réussir leurs enfraiits danîs cetto profession où ils ont eux-
nmmes prospéré i4 Le bien paternel conserve et amélioré de gé
itérationi est généraionm, Contributant par la inémue à conserver le
Caniada aux Cluiadieus-fratîçais. Si on comprenait biences paroles,
ou ie laisserait pas partir uios jeunes gens. nos bonnes familles1
potur la terre étrangère, nous qui avons un pays grand conulie
tou;es l'Euroe avec ue population de 5 maillions au lieu de 25t)
mnillionis cii E~urope.

Quand eus voit des gens maudires l'agriculture pendant que leurs
voisins élèivent leurs familles honorablement Que direl? Voeiez
au, cercle agricole, Messieurs, c'est là qu'on apprendra à 8e& re-
mettre à l'ouvrage avec courage, plus de confiance et de succès.
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